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Le Mot d’Anne Hidalgo, Maire de Paris 

 

« L’économie circulaire et les États généraux que nous engageons 

aujourd’hui ensemble sont porteurs d’une ambition : l’avènement d’une 

économie qui fait le pari d’une réappropriation joyeuse, par l’humanité, de sa 

capacité oubliée à prendre des initiatives pour créer les richesses dont elle a 

besoin. Dans un monde au sein duquel le chômage endémique et le travail 

aliéné ne cessent de progresser, elle offre la promesse d’activités 

compatibles à la fois avec la dignité humaine et le respect de l’environnement. 

C’est cette modification majeure du fonctionnement global de notre société 

que nous initions en substituant la logique du réemploi à celle du 

remplacement, pour un monde libéré de l’aliénation   

        du gaspillage. » 
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Edito 
 

 

Par Antoinette Guhl, adjointe à la Maire de Paris 

en charge de l’économie sociale et solidaire, de 

l’économie circulaire et de l’innovation sociale 
 

« Faire de Paris la capitale d’une nouvelle économie, vertueuse, 

protectrice de l’environnement et créatrice d’emplois : quel beau 

projet en cette année 2015 dédiée au climat et à l’environnement ! 

Une économie qui produit sans piller, consomme sans gaspiller et 

recycle sans détruire. Elle est cette économie qui peut créer de l’emploi sur le territoire, et 

qui allie ainsi les enjeux environnementaux aux enjeux économiques et sociaux. 

Parce que les enjeux dépassent les strictes frontières parisiennes, Paris a tenu à mettre en 

place une coopération renforcée avec les collectivités du Grand Paris pour lancer cette 

démarche de conversion. Ensemble, nous travaillons à la construction d’un nouveau modèle 

de développement territorial, à la pointe de l’innovation, sur les secteurs d’avenir que sont le 

recyclage et le réemploi, les biodéchets ou les déchets de chantier, ou encore l’économie de 

l’usage et collaborative. Ensemble, nous ferons du Grand Paris un territoire pionnier d’une 

société du durable plutôt que du jetable. 

La mutation de notre économie est déjà à l’œuvre : de nombreux acteurs, associations, 

structures de l’économie sociale et solidaire, grands groupes et startups innovantes, sont 

engagés dans une trajectoire circulaire et visant le zéro déchet. Les Parisien-nes plébiscitent 

les solutions issues de l’économie circulaire à travers le budget participatif, telles que le 

compostage, l’agriculture urbaine ou les lieux de recyclage. Les agents parisiens, déjà à la 

pointe de politiques respectueuses de l’environnement, sont associés à la démarche et 

veillent à l’exemplarité de la Ville. 

Dans les six mois à venir, c’est avec l’ensemble de ces acteurs que nous travaillerons à la 

conversion du Grand Paris à l’économie circulaire. Nous serons accompagnés dans cette 

démarche par nos partenaires spécialistes de la transition écologique, tels que l’ADEME, 

l’Institut de l’économie circulaire, ZeroWasteFrance, OREE, la Fondation Nicolas Hulot ou 

encore l’Observatoire régional des déchets. 

La construction d’une nouvelle économie ne se fera qu’avec la mobilisation et l’inventivité de 

toutes et de tous. 

 

Dès aujourd’hui, Cap sur l’économie circulaire ! »  
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L’économie circulaire en chiffres 

 

 

20 collectivités  

engagées pour les Etats Généraux de l’économie circulaire  

Paris ; la Région Ile-de-France ; les Conseils généraux du 92, du 93 et du 94 ; Grand Paris 

Seine Ouest ; Est ensemble ; Plaine Commune ;  les communes des Lilas, de Sceaux, de 

Livry-Gargan, de Neuilly Plaisance, de Malakoff, de Meudon, de Clichy la Garenne, de L’Ile-

Saint-Denis, de Suresnes, de Fresnes ou encore de Nogent-sur-Marne et d’Aulnay-Sous-

Bois 

 

Environ 50.000 emplois non-délocalisables  

pourraient être créés en Ile-de-France grâce à l’économie circulaire, et 400 000 emplois d’ici 

2020 à l’échelle de l’Union européenne 

 

Le recyclage crée 25 fois plus d’emploi  
que la mise en décharge des déchets 

 

10% de l’emploi en Ile-de-France  

est d’ores et déjà lié au secteur de l’économie sociale et solidaire 
 
 
 

14% des émissions annuelles de gaz à effet de serre 

pourraient être réduites en Europe grâce à la généralisation de l’économie circulaire 
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Les Etats Généraux du Grand Paris de l’économie 

circulaire  

Comme l’a rappelé Anne Hidalgo à la tribune de l’ONU en septembre 2014, 

c’est au niveau local que l’on trouve les solutions aux problèmes globaux. 

Convaincue que les cités-monde telles que Paris sont la clef de voûte de la 

transition énergétique de la planète, la Maire de Paris a décidé de lancer, en 

lien avec les collectivités partenaires, les Etats Généraux du Grand Paris de 

l’économie circulaire pour inventer ensemble les solutions de demain.  

 

Les Etats Généraux de l’économie circulaire à l’Hôtel de Ville de Paris se dérouleront du 11 

mars au mois de juillet, à Paris et dans la métropole. Ils rassembleront les collectivités 

métropolitaines qui ont souhaité s’associer à la démarche initiée par Paris, les entreprises, les 

associations, le monde académique, les personnalités engagées, françaises et étrangères, qui 

ont une expérience forte dans le domaine de l’économie circulaire.  

 

L’ensemble des participants se réunira régulièrement dans des groupes thématiques, qui 

étudieront à la fois l’évolution des modes de production, de consommation, de distribution des 

biens et services, l’implication des différents acteurs, les synergies avec d’autres villes dans le 

monde… pour aboutir à des propositions pragmatiques et concrètes.  

 

Les thématiques abordées sont aussi diverses que complémentaires : la trajectoire zéro 

déchet, le gaspillage alimentaire, les énergies de récupération, l’écologie industrielle ou 

encore les déchets de chantier… 

 

L’ensemble de ces propositions sera rassemblé dans un Livre Blanc publié en septembre 

2015. Les recommandations des groupes de travail seront mises en application par les 

collectivités dès janvier 2016. 

 

 

La Conférence Paris Climat 2015 

Du 30 novembre au 11 décembre, le Grand Paris accueillera la 21e Conférence des Parties 

à la Convention-Cadre des Nations Unies sur le Changement Climatique, la COP 21. Des 

dizaines de chefs d’Etats et de gouvernements, et près de 40.000 congressistes, venus du 

monde entier, établiront les bases d’un nouvel accord mondial pour le Climat. 

 

Sous l’impulsion d’Anne Hidalgo, Paris entend jouer pleinement son rôle de capitale mondiale 

engagée dans la lutte contre le dérèglement climatique et promouvoir, auprès des Parisiens et 

des visiteurs, les solutions concrètes qui sont mises en œuvre au quotidien pour le Climat. 

 

Retrouvez l’agenda de Paris pour le Climat, dévoilé par Anne Hidalgo en mars 2015, sur 

Paris.fr  

 

 

http://www.paris.fr/accueil/environnement/cop21-paris-et-les-parisiens-mobilises-pour-le-climat/rub_9654_actu_154146_port_23775
http://www.paris.fr/accueil/environnement/cop21-paris-et-les-parisiens-mobilises-pour-le-climat/rub_9654_actu_154146_port_23775
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Les grands rendez-vous des Etats Généraux 
 

 

 

11 mars  Anne Hidalgo lance les Etats Généraux du Grand Paris de 

l’économie circulaire lors de la journée « Cap sur l’économie 

circulaire » 

Hôtel de Ville  

26 mars Anne Hidalgo réunit les maires des grandes métropoles 

européennes sur le climat 

Hôtel de Ville 

4 et 5 avril   Fête de la Récup’ 

   Espace des Blancs Manteaux (4e) 

 
Eté 2015 Paris Plages 2015 dont la programmation est tournée vers le 

climat et l’économie circulaire 

    Berges de Seine, Bassin de la Villette 
 
14-16 septembre Fête de l’économie circulaire et restitution des Etats 

généraux 

    Hôtel de Ville  
 
16 octobre   Journée nationale de lutte contre le gaspillage alimentaire 
 
Octobre-décembre Exposition des solutions pour le climat et la transition 

énergétique 

    Bassin de la Villette 
 
30 novembre-11 déc. Conférence de Paris pour le Climat (COP21) 

    Paris – Le Bourget 
 
4-7 décembre Sommet des Villes et des gouvernements locaux pour le climat, 

Conseil mondial de Cités et gouvernements locaux unis (CGLU) 

  Hôtel de Ville  
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Le programme du lancement des Etats Généraux  

 

 

10h  Anne Hidalgo ouvre les Etats Généraux aux côtés des 

élus du Grand Paris membres du comité d’initiative des Etats 

Généraux, et Jean-Paul Delevoye, Président du Conseil 

économique social et environnemental, en présence de 

Corinne Lepage, ex-ministre, ex-députée européenne. 

 

10h25   Table-ronde : Quelles solutions pour l’économie du partage ?  

 

- Flore Berlingen, co-fondatrice de Ouishare  
- Anne de Béthencourt, Chargée des Relations extérieures 

à la Fondation Nicolas Hulot pour la Nature et l’Homme et 
Vice-Présidente de l'Institut de l'économie circulaire 

- Damien Demailly, chercheur à l’Institut du développement 
durable et des relations internationales (IDDRI) 

- Pierre-Christophe Baguet, Président de la communauté 
d’agglomération Grand Paris Seine Ouest (GPSO)  

 

11h    Table-ronde : L’économie circulaire est-elle créatrice d’emplois ? 

 

- Alfred Rosales, Directeur général de FEDEREC 

(Fédération des entreprises du recyclage) 

- Géraldine Poivert, Directrice Générale d’Ecofolio 

- Ali Zahi, Vice-Président de la communauté 

d’agglomération Est ensemble en charge du 

développement économique 

 

11h30 Table-ronde : L’économie circulaire, un levier pour 

préserver nos ressources naturelles 

- Jocelyn Blériot, fondation Ellen Mac Arthur 

- Bruno Lechevin, Président de l’ADEME  

- Benoît Varin, co-fondateur de Recommerce 

- François-Michel Lambert, député, Président de l’IEC 

 

12h    Table-ronde : L’économie circulaire peut-elle changer la ville ? 

- Sabine Barles, Professeur à l’Université Paris 1 

Panthéon-Sorbonne, membre du comité scientifique des 

Etats généraux du Grand Paris de l’économie circulaire 

- Steven Beckers, architecte 

- Julien Choppin, architecte du collectif «Encore 

Heureux» auteur de l’exposition Matière grise 

- Hélène le Teno, cabinet de conseil Carbone 

                                                 

12h45   Clôture de la matinée par Antoinette Guhl  
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Focus sur les participants 

 
 

Julien Choppin est architecte, fondateur avec Nicola Delon du 

collectif ENCORE HEUREUX en 2001. Lauréats des nouveaux 

albums de la jeune architecture en 2006, ils revendiquent 

aujourd'hui une approche généraliste et collaborative de leur 

métier, en réalisant des installations éphémères, des bâtiments 

culturels, dont le Petit-Bain à Paris, ainsi que des recherches 

prospectives. Dans ce cadre, Ils ont été commissaires et 

scénographes de l'exposition Matière grise sur le réemploi des 

matériaux, au pavillon de l'arsenal à l'autonome 2014. 

 

Anne de Béthencourt est responsable Economie Circulaire à la 

Fondation Nicolas Hulot, Vice-présidente de l'Institut de 

l'Economie Circulaire et membre du Conseil Economique Social 

et Environnemental. A la Fondation Nicolas Hulot, elle est en 

charge des travaux liés aux nouveaux modèles de production, 

vente et consommation vers une économie circulaire à impact 

positif. Elle co-anime la formation "Enjeux et opportunités de 

l'économie circulaire à impact positif". A l'Institut de l'Economie 

Circulaire, elle anime le groupe de travail "Economie de la fonctionnalité et performance 

d'usage" qui travaille actuellement sur une étude prospective sur l'Economie de la 

Fonctionnalité à Paris avec l'école IPAG. 

 

 

 

Flore Berlingen est la co-Fondatrice 

de OuiShare, la communauté des acteurs de 

l’économie collaborative en Europe. Elle travaille 

depuis 6 ans dans le milieu associatif, 

principalement sur des enjeux environnementaux 

liés à la gestion des ressources et des déchets. En 

2013, elle reprend la direction 

de ZeroWasteFrance.  Au travers de ces différents 

engagements, elle explore les possibilités offertes 

par l'économie collaborative pour mettre en place 

des logiques circulaires permettant de préserver nos ressources et réduire nos déchets.  
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Bruno Lechevin est diplômé de l’IEP de Paris et 

de l’IHEDN. A 24 ans, il devient Président 

national de la JOC et intègre EDF-GDF Services 

en 1979. Il devient successivement Secrétaire 

fédéral de la fédération Gaz-Electricité de la 

CFDT de 1983-1988, secrétaire général de 1988 

à 1997 et secrétaire fédéral de la fédération 

Chimie-Energie de 1997 à 1999. Il est membre 

du Haut Conseil du Secteur public de 1992 à 

1999. De 2000 à 2008, il est commissaire de la Commission de régulation de l'énergie 

(CRE). En avril 2008, il devient délégué général du médiateur national de l’énergie et 

conseiller spécial du Président de la CRE. Il est par ailleurs Vice-président 

d’Electriciens sans frontières. En mars 2013, il est nommé Président de l’ADEME. 

 

Sabine Barles est professeure en urbanisme et 

aménagement à l’Université Paris 1 Panthéon-

Sorbonne et chercheure à l’UMR Géographie-Cités. 

Ses travaux portent sur l’écologie territoriale, le 

métabolisme urbain, les trajectoires socio-

écologiques, ainsi que sur l’histoire des techniques 

et de l’environnement urbains (XVIIIe-XXIe siècle). 

Elle est notamment Membre du PIREN-Seine, 

programme de recherche sur le bassin de la Seine, 

et contribue aux travaux du groupe « Villes » de 

l’International ressource panel (PNUE). 

 

 

 

Damien Demailly est diplômé de l’École Polytechnique et docteur 

en économie. Après une thèse sur l’impact des politiques 

climatiques sur la compétitivité de l’industrie au CIRED-EHESS, il a 

travaillé pendant cinq ans dans le milieu de l’écologie associative 

puis politique, en France et en Europe. En 2012, il rejoint l’Iddri pour 

y lancer le programme transversal « Nouvelle Prospérité ». 
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Benoît Varin est expert en GREEN IT et en création 

d'entreprises, Directeur du Développement Durable et 

Secrétaire Général de la société Recommerce.com qu'il a co-

fondé en 2009. La société RECOMMERCE.com est le leader 

en Europe du Rachat, du Reconditionnement et de la Revente 

de Mobiles d'occasion, avec plus de 80 salariés et présent 

dans 5 pays. Benoit VARIN a également fondé en 2005, la 

société de conseil TIC ETHIC.com spécialisée en 

Développement Durable et dans l’optimisation et le montage de 

platefomes de recyclage et de réemploi.  Il a écrit pour 

l'UNESCO, HP, l’ADEME et l’UNIDO "Le guide du recyclage informatique pour 

entrepreneur". Il donne également des cours en Développement Durable à l'Institut Telecom, 

Centrale Paris, et l’ISC et intervient lors de conférences sur le GreenIT. 

 

 

Jocelyn Blériot est directeur général de la communication et 

des politiques à la Fondation Ellen MacArthur. Ayant suivi des 

études de lettres, de philosophie et de sociologie, il a passé la 

majorité de sa carrière dans le domaine des médias en tant 

que journaliste et éditeur. Il a rejoint Ellen MacArthur en 2007 

et a joué un rôle central dans la création de la Fondation, son 

développement stratégique et ses programmes opérationnels. 

Il a représenté la Fondation auprès de l’European 

Resource Efficiency Platform de la Commission européenne et 

est, plus globalement, chargé des relations avec les 

institutions européennes. 

 

 

Géraldine Poivert est directrice générale d’Ecofolio, l’éco-

organisme des papiers.  Journaliste puis consultante dans le 

domaine des affaires publiques, son parcours dans le 

domaine de l’environnement commence en 2001 en tant que 

directrice des affaires publiques et du développement 

durable à la Fédération des entreprises du Commerce et de 

la Distribution. Elle écrit une nouvelle page en février 2007, 

en prenant  la tête d’Ecofolio, société privée à but non 

lucratif, agréée par l’Etat. Sa mission : organiser et financer 

en France la collecte et le recyclage des papiers.  
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L’économie circulaire, créatrice d’emploi 

Non seulement l’économie circulaire est le moteur d’un profond changement 
sociétal et environnemental, mais elle permet en plus de créer de nombreux 
emplois. On estime que 50.000 emplois pourraient être créés en Ile-de-France grâce 
à l’application de l’économie circulaire. D’ores et déjà, plusieurs centaines 
d’associations et d’entreprises œuvrent au quotidien sur le territoire métropolitain 
dans des domaines aussi divers que complémentaires.  
 
Béton de chiffon est un projet développé par le Collectif Prémices, start-up incubée aux 

Ateliers de Paris et composée de quatre diplômés de l’école Boulle. Tout en design, 

Béton de Chiffon est un correcteur acoustique décoratif en textile recyclé. Ce revêtement 

mural met en valeur le potentiel esthétique 

souvent inexploité des fibres de textiles 

recyclés. Donnant des teintes de gris 

variables, les fibres textiles mélangées 

sont lissées donnant un effet visuel proche 

du béton. Béton de Chiffon joue ainsi sur 

ce décalage entre l’aspect minéral et dur 

qu’il renvoie et le toucher souple du textile. 

Il s’applique en panneaux sur tout ou une 

partie du mur sur lequel on vient le fixer.  

Plus d’informations sur 

www.lelieududesign.com/projet-de-fin-de-

diplome/beton-de-chiffon 

 

   UPcycle : Des champignons pour améliorer le métabolisme urbain 
 

UPcycle est une entreprise francilienne qui produit des pleurotes 

Monte Cristo grâce à l’utilisation du marc de café comme substrat de 

culture. L’entreprise créée par Cédric Péchard a pour vocation 

principale l’insertion des personnes en situation de handicap : 

l’essentiel des étapes de production des champignons est réalisé au 

sein de l’établissement d’aide et de service par le travail (ESAT) 

d’Aigrefoin, à Saint-Rémy-Lès-Chevreuse. L’entreprise a même 

développé un kit de boîte à champignons pour les particuliers (photo) : 

www.laboiteachampignons.com/upcycle  

 
 

Les Couleurs d'Hadoinie : Fabriquer de la peinture avec des aliments 

Les Couleurs d'Hadoinie ont été créées autour du respect de l'environnement et de l'usage 

des produits naturels écologiques, non polluants et renouvelables. Parfaitement dans la 

ligne de l'esprit solidaire et durable, les peintures innovantes sont réalisées à base de 

pigments d'origine alimentaire d'Hadoinie : 1 kg de haricots vers permet de fabriquer 800 g 

de peinture.  www.lescouleursdhadoinie.com  

 

http://www.lelieududesign.com/projet-de-fin-de-diplome/beton-de-chiffon
http://www.lelieududesign.com/projet-de-fin-de-diplome/beton-de-chiffon
http://www.laboiteachampignons.com/upcycle
http://www.lescouleursdhadoinie.com/
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Carton Plein : les vieux cartons font les nouveaux départs !  

 
Association créée en 2012 qui œuvre à la réutilisation du carton 

usagé pour fournir un travail rémunéré à des personnes en situation 

de grande précarité. Les membres de l’association collectent en 

vélo triporteur électrique des cartons usagés auprès des entreprises 

des arrondissements du nord de Paris, trient et reconditionnent les 

cartons collectés selon leur état et vendent ces cartons de seconde 

main auprès des particuliers. Le site de collecte et de vente basé 

dans le 18e arrondissement permet l’accompagnement d’une 

dizaine de personnes en insertion professionnelle. Il est envisagé 

d’installer un second atelier-boutique dans le sud de Paris afin 

d’étendre le projet à l’ensemble de Paris et de créer 13 emplois (3 

permanents et 10 contrats en insertion).  

 

 

Oureparer.com : réparer plutôt que jeter  
 

Lauréat des Grands Prix de l’Innovation de la Ville de Paris, Oureparer.com permet de 

réparer ses objets près de chez soi, plutôt que de les jeter. Créé par la société éponyme 

fondée en février 2014, le site Internet permet par exemple de trouver un bon artisan 

réparateur à proximité de son lieu d'habitation ou de travail. Oureparer.com a aussi créé la 

ReparSchool qui propose des cours payants au grand public, encadrés par des 

professionnels pour apprendre à réparer ses objets soi-même.  

 

La Cravate Solidaire : l’habit ne fait pas le moine mais il y contribue 
 
Lauréate des Trophées de l’ESS de la Ville de Paris, la 
Cravate solidaire est une association créée en 2012, 
ayant pour objet de mettre à disposition tous les outils 
permettant à un demandeur d’emploi ou de stage, de 
réussir son entretien d’embauche. L’activité principale 
est le don de vêtements professionnels suite à des 
collectes organisées auprès de salariés en entreprise.  
 
Cette initiative, portée par trois étudiants aujourd’hui en 
service civique pour deux d’entre eux, doit favoriser la 
création de deux postes pour faire face au succès de 
l’initiative. L’objectif est de soutenir plus de 500 
demandeurs d’emploi et de mobiliser une centaine de 
bénévoles pour assurer le développement de cette 
action. 
 

Sharevoisins.org 

Le concept de Share Voisins est simple : mieux vaut 

emprunter à son voisin des objets qui ne serviront que très 

peu souvent, comme une perceuse ou un appareil à raclette.  

 

Anne Hidalgo a offert son foulard en 

témoignage de soutien à la Cravate 

Solidaire et encouragé les élus du 

Conseil de Paris à déposer leurs habits 

lors d’une prochaine séance du Conseil 

de Paris 
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Paris, pionnière de l’économie circulaire 

 

La Ville de Paris est profondément engagée pour la transition vers une économie 

vertueuse et créatrice d’emplois. Elle agit à la fois en transformant son propre 

fonctionnement mais également en développant et en soutenant les initiatives 

d’économie circulaire sur le territoire parisien.  

Une administration exemplaire  

Pour encourager tous les habitants à s’engager en faveur de l’économie circulaire, 

l’administration parisienne se doit d’être exemplaire. C’est pour cette raison que Paris a 

lancé d’importants projets qui lui permettent une meilleure gestion de ses ressources.  

L’amélioration du métabolisme urbain 

En 2013, l’activité des services de la Ville de Paris a produit près de 6.300 tonnes de 

déchets. Malgré les progrès accomplis, leur empreinte environnementale est encore trop 

élevée.  

 

Pour répondre à ce défi, Paris a lancé l’appel à projets « Métabolisme urbain ». L’objectif : 

faire émerger des solutions innovantes pour changer nos manières de consommer et 

récupérer les ressources. 

 

Paris a voulu s’appuyer sur la capacité d’innovation des associations, startups et grands 

groupes pour devenir une administration exemplaire et un territoire résolument engagé dans 

la transition écologique. 

 

Les 13 projets lauréats ouvrent de nouvelles perspectives : en matière de valorisation des 

déchets organiques, de réemploi, notamment des matériaux du BTP, première source de 

déchets en France, ou encore de mutualisation de services.  

 

En s’attaquant d’abord à ses propres flux, consommations énergétiques et en eau de la ville, 

déchets produits par nos cantines et établissements, déchets et terres de chantiers… Paris 

s’inscrit dans une trajectoire « zéro déchet ».  

 

Plus d’infos sur Paris.fr  

 

La réduction de sa consommation de papiers 

En encourageant la dématérialisation, que ce soit pour la gestion du courrier, la gestion 

comptable ou encore l’évaluation et le recensement des formations professionnelles. Paris a 

ainsi pu réduire de plus de 25% le nombre de ramettes de papier consommées entre 2009 et 

2013.  

 

http://www.paris.fr/pro/professionnels/amelioration-du-metabolisme-urbain/rub_9487_actu_146275_port_24874
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Le recyclage des sapins de Noël 

Pour la sixième année consécutive, Paris broie et recycle les sapins de Noël, une fois la 

période des fêtes de fin d’année terminée. Cela concerne également les sapins de toutes les 

structures municipales.  

En 2014, au total, plus de 54.000 sapins ont été récupérés et valorisés sur l’un des 93 points 

de collecte répartis dans 84 parcs et jardins parisiens en 2014-2015. Soit une hausse de 7% 

par rapport à l’année précédente. Ils ont permis la production de 870m3 de broyat qui seront 

répandus au pied des massifs et sur les sentiers de façon à améliorer la vie des sols. 

La valorisation des biodéchets 

En 2016, 150 sites municipaux (cantines scolaires et administratives, marchés) seront 

équipés d’une collecte sélective. En parallèle, certaines Caisses des écoles déploient le tri 

à la source et la collecte des biodéchets dans l’ensemble de leurs cantines scolaires, à 

l’instar du 2ème arrondissement.  

La rénovation du Salon Chéret 

Le Salon Chéret, l’un des plus beaux Salons de 

l’Hôtel de Ville, a été rénové en 2014. Pour cette 

rénovation, le collectif « Encore heureux » a été 

missionné pour utiliser le produit des collectes des 

3 déchetteries parisiennes et transformer vieilles 

chaises, tables, cadres de lits, portes, avec les 

équipes de l’Hôtel de Ville. Après 6 semaines 

seulement de chantier, les équipes ont réussi à 

fabriquer des banquettes à base de portes, des 

montants d’armoire en cadre de lits, des lustres en 

tubes de chauffage et chutes de tubes d’acier, ou encore des plateaux de table à base de 

morceaux assemblés provenant d’une vingtaine de tables et chaises déposées en 

déchetterie.  

 

L’exposition « Matière grise » 
Au Pavillon de l’Arsenal du 26 septembre 2014 au 25 janvier 2015 

 

Consommer « plus de matière grise » pour consommer 

« moins de matières premières » est l’un des enjeux de 

cette manifestation qui convoque l’intelligence collective pour 

reconsidérer la matière de nos constructions. Partant du 

constat de la crise des matériaux et de l’ambition « Métropole 

Zéro Déchet », les architectes de l’agence « Encore 

Heureux » explorent la question du réemploi à un instant décisif où l’architecture aspire à 

se réinventer entre contraintes environnementales, économiques et nouveaux usages. À 

Bruxelles, les briques de seconde main construisent les pavillons d’aujourd’hui ; dans le 

Massachusetts, les portiques d’un viaduc autoroutier structurent une villa ; à Saint-Denis, 

le bardage refusé pour un centre commercial enveloppe désormais la prestigieuse 

Académie nationale contemporaine des arts du cirque…  
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Une action forte sur le territoire parisien 
 
Paris est engagée dans tous les domaines qui permettent de transformer son 

économie tout en créant des emplois : recyclage, réemploi, réinsertion 

professionnelle, coworking, échange de bonnes pratiques…  

 

Un politique en faveur de la réduction des déchets  

 
Dès 2012, la Ville de Paris a lancé un Plan local de prévention des déchets 

(PLPD) qui fixe une réduction de 7% en 5 ans de la quantité de déchets collectée par 

habitant, soit une réduction de 31 kg par habitant. Participatif, ce Plan a été construit 

grâce à la contribution des Parisiens via l’Observatoire de la réduction, du réemploi et 

du recyclage des déchets (O3R). Deux ans avant l’échéance, le tonnage des déchets 

collecté avait d’ores et déjà baissé de 6,2%.  

 

La municipalité encourage également le tri sélectif des déchets, notamment grâce 

à un service de ramassage des encombrants gratuit et facile d’accès sur Paris.fr, à la 

généralisation des poubelles de tri dans les immeubles, et à la sensibilisation du public 

sur les enjeux et le fonctionnement du recyclage à Paris. Cet engagement a porté ses 

fruits : entre 2002 et 2012, le tri des papiers-journaux-magazines et emballages est 

passé de 16kg à 36 kg par habitant. Le tri du verre a quant à lui progressé de 16 à 29 

kg par habitant sur la même période.  

 

Ces résultats encourageants ont conduit la municipalité à renforcer davantage son 

engagement en faveur de la réduction des déchets. En juin 2014, le Conseil de Paris a 

voté à l’unanimité l’objectif « zéro gaspillage, zéro déchet »  et l’adhésion à l’association 

ZeroWasteFrance. 

 

 

L’éco Point Mobile, une nouvelle façon de trier les 

petits encombrants  

Retenu dans le cadre du budget participatif 2014, l’Eco 

Point Mobile est une déchetterie mobile aménagée 

dans une remorque tractable qui permet de collecter et 

trier les petits encombrants : piles, ampoules, appareils 

électriques, pots de peinture, cartons, textiles, etc.  

 

Elle peut s’installer rapidement au cœur des quartiers, pour offrir aux habitants des points de 

collecte et d’information au plus près de leur domicile.  
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Une politique de lutte contre le gaspillage alimentaire  

 

La Ville de Paris mène des actions de sensibilisation à la réduction du gaspillage 

alimentaire dans les écoles auprès des petits Parisiens afin de leur apprendre les 

bons gestes qui préservent l’environnement et une consommation responsable de leur 

besoins alimentaires. De plus, des actions pour réduire le gaspillage alimentaire en 

cuisine ont été expérimentées dans 10 écoles parisiennes, permettant de réduire les 

pertes alimentaires de 35% à 29%. 

 

En 2013, Paris fût la première collectivité à signer le « Pacte national contre le 

gaspillage alimentaire ». Lors du Conseil de Paris du mois de novembre 2014, la Ville 

de Paris a franchi une nouvelle étape en s’engageant avec l’Agence nouvelle des 

solidarités actives (ANSA) afin de fédérer et développer les initiatives de lutte contre le 

gaspillage alimentaire sur son territoire. 

 

L’objectif de réduction des déchets se traduit aussi à 

travers l’engagement de Paris en faveur du 

compostage des déchets putrescibles. Depuis 2010, la 

Ville accompagne les collectifs d’habitants et les 

établissements publics volontaires au compostage collectif 

de leurs déchets organiques.  

 

Gratuitement, la Mairie propose un diagnostic pour vérifier 

la faisabilité du site, forme le référent du site aux 

techniques de compostage, fournit le matériel (bioseau, 

bacs à compost et depuis 2012, lombricomposteurs et 

vers), et accompagne attentivement le démarrage durant 

6 mois. Une fois le site autonome, une visite annuelle est 

organisée. Depuis février 2013, les référents de site 

peuvent suivre l’actualité du compostage à Paris et 

obtenir les informations pratiques sur le blog 

http://blogs.paris.fr/compost. Pour bénéficier de cet accompagnement, les habitants 

doivent habiter Paris, mobiliser au moins 10 foyers au sein de l’immeuble et désigner 

un ou des référent(s) de site. 

 

Par ailleurs, la Ville de Paris s’est associé au SYNHORCAT pour une expérimentation 

de tri à la source et collecte des biodéchets de 80 restaurateurs en 2014. Les 

objectifs prévisionnels de collecte de 260 tonnes de biodéchets ont été largement 

dépassés : sur les six mois observés, près de 580 tonnes ont finalement été collectées. 

 

Sur les 70 marchés découverts que compte la capitale, la Ville de Paris a décidé 

d’élargir l’expérimentation menée sur le Marche de Joinville (19e) en installant des 

points de collecte et de redistribution des invendus. Piloté par l’association de la 

Tente des Glaneurs, cette initiative permet de redistribuer  les fruits et légumes 

gratuitement, sans conditions de ressources, auprès d’un public large : des familles, 

des retraités, des chômeurs en fin de droit, des étudiants, SDF...  

 

Plus de 250 sites de la capitale 

sont déjà équipés de bacs de 

compostage et de 

lombricompostage. Depuis 2010, 

près de 270 tonnes de biodéchets 

initialement destinées au rebus 

ont été détournées et 

revalorisées.  

http://blogs.paris.fr/compost
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Des cours de cuisine gratuits sont également proposés tout au long de l’année sur 

les marchés de la capitale. L’objectif est de faire participer les parents et les enfants à 

un atelier de cuisine, avec les produits du marché, tout en apprenant les bons gestes 

pour limiter le gaspillage.  

 

 

Un engagement en faveur du réemploi  

 
Elle s’investit également pour favoriser le 

réemploi, notamment dans le domaine du 

textile. Plus de 240 conteneurs de récupération 

des textiles sont installés dans l’espace public 

parisien. Gérés par Le Relais et Ecotextiles, ces 

conteneurs ont permis en 2014  de collecter 

2.750 tonnes de textiles, linges de maison et 

chaussures dont la majorité a pu être réutilisés 

(60%) ou alors recyclée (35%). 30 nouveaux 

conteneurs seront bientôt créés pour rapprocher 

davantage encore les Parisien du geste de 

recyclage.  

 

Plus généralement, la Ville de Paris soutient 

techniquement et financièrement le réseau 

des Ressourceries parisiennes. Au nombre de 

8, les Ressourceries sauvent de la décharge des milliers d’objets destinés à être jetés, les 

remettent à neuf et leur offrent une seconde vie en les revendant par la suite à petit prix. 

En 2013, elles ont permis de réemployer près de 1.600 tonnes d’objets initialement 

destinés au rebus. 

 

Elle appuie également le réseau associatif organisé autour de la réutilisation des objets 

du quotidien, comme Emmaüs Défi, Rejoué qui a collecté plus de 19 tonnes de jouets 

depuis 2011 pour leur donner une seconde vie.  

 

 

 

Le camion de collecte solidaire d’Emmaüs 

Défi récupère les jouets, le mobilier, 

l’électroménager… pour les revendre dans 

ses bric-à-brac parisiens. En 2015, les 

camions passeront dans tous les 

arrondissements de Paris.  


